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Être prêts…

Les catastrophes naturelles qui entraînent parfois des morts soudaines, 
comme certains accidents mortels nous rappellent qu’à tout instant notre vie 
sur terre peut s’arrêter… Le terrible séisme en Syrie et Turquie en sont un 
exemple…
L’Évangile de dimanche nous rappelle, si besoin est, que de la façon dont 
nous aurons vécu dépendra notre entrée dans le « Royaume des Cieux », la 
« Géhenne » (l’enfer) ou le Purgatoire « où nous n’en sortirons pas avant 
d’avoir payé jusqu’au dernier sous ».
D’où l’avertissement de notre Seigneur à la conversion et à être «  toujours 
prêts », devise reprise dans le scoutisme, belle école de vie ! (Cf ce beau chant 
qu’a composé le Vénérable Père Sevin fondateur du scoutisme catholique en France)

« Ces dix-huit personnes tuées par la chute de la tour de Siloé, pensez-vous 
qu’elles étaient plus coupables que tous les autres habitants de Jérusalem ? 
Eh bien, je vous dis : pas du tout ! Mais si vous ne vous convertissez pas, 
vous périrez tous de même ». (Lc XIII, 4-5) « Restez en tenue de service, votre 
ceinture autour des reins, et vos lampes allumées. Soyez comme des gens 
qui attendent leur maître à son retour des noces, pour lui ouvrir dès qu’il 
arrivera et frappera à la porte. Heureux ces serviteurs-là que le maître, à son 
arrivée, trouvera en train de veiller. Amen, je vous le dis : c’est lui qui, la 
ceinture autour des reins, les fera prendre place à table et passera pour les 
servir. » (Lc XII, 35-37).
Que les saints que nous fêtons tout au long de cette année et cette semaine 
encore nous aident à être «  toujours  » prêts pour chanter avec eux la 
Miséricorde du Seigneur !

P. BONNET+, curé.

INFOS DIVERSES

Chant du Père Sevin. 
 

1) Il faut savoir d'abord  
                        afin d'agir après,  
Ainsi qu'un jour j'ai dit aux Douze :  
                          Soyez prêts,  
Rien ne sert l'ignorance et le pas-fait-exprès.  
 

2) Sois prêt comme un vrai scout à la minute 
exacte  
Avec ta volonté si tu conclus ce pacte,  
A l'heure du besoin elle te reste intacte.  
 

3) Sois prêt comme un vrai scout à faire à tout 
moment  
Pour le prochain, ton frère, acte de dévouement ;  
Et s'il ne te plaît pas, donne-toi doublement.  
 

4) Sois prêt comme un vrai scout à toutes les 
surprises,  
Aux hasards de la rue, aux rixes, aux traîtrises,  
Et de toi-même alors, conserve la maîtrise.  
 

5) Sois prêt à recevoir qui te vient déranger,  
Sois prêt à secourir le pauvre et l'étranger,  
Sois prêt comme un vrai scout à courir au danger.  
 

6) Sois prêt ; et pour cela il faut que tu pratiques :  
On n'improvise pas les actes héroïques,  
Ils sont le résultat de long labeurs stoïques.  
 

7) Sois prêt quand la vertu réclame tes efforts,  
Sois prêt à triompher de l'éternel Retors,  
Sois prêt chaque matin à recevoir mon Corps.  
 

8) Sois prêt à pardonner car c'est prouver qu'on 
aime,  
Sois prêt à faire honneur au Dieu de ton baptême,  
Et, si tu marches seul, à marcher droit quand 
même.  
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• Ont été célébrées les obsèques de Mme Jacqueline GRANSART le 10/02 
• Mardi 14/02 : 10h 00 : visite de l’église pour les élèves de CM2 de l’école Ste Thérèse 
• Adoration continue du Saint Sacrement de mercredi 15/02 de 9h00 à jeudi 16/02 18h00 
• Mercredi 15/02 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 10h30 à 11h30 
• Mercredi 15/02 : seront célébrées les obsèques de Madame Rosa QUINTANA JUARES, à 15h00 

Mercredi 15/02 : Réunion des « Foyers Chrétiens » CANA, à 20h30 à 20h30 
• Samedi 18/02 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 11h00 à 12h00 

Attention durant les vacances scolaires : la messe dominicale est célébrée uniquement à 11h00 (18/02,26/02 et 05/03) 

Secrétariat :  
Lundi, Mardi, jeudi et Vendredi : 9h30-11h30  

Confessions :  
 ! Une ½ h avant messes de semaine ou sur rdv 

Lundi 13/02 09h
00 De la férie Messe pro Populo 

Mardi 14/02 09h
00 St Cyrille et St Méthode Messe pr Antoine FLICHY

Mercredi 
15/02

18h
30 De la Férie Messe pr Christine HUDE

Jeudi 16/02 18h
30 De la Férie Messe pr Antoine FLICHY

Vendredi 
17/02

09h
00

Les 7 sts fondateurs des 
Servîtes Messe pr une Intention particulière

Samedi 18/02 09h
00 Ste Bernadette Messe pr Antoine FLICHY

Dimanche 
19/02

11h
00

7ème Dimanche du temps 
Ordinaire

Messe pr Paul et Véronique 
MALETRAS 

Pour être au courant d’informations 
comme des changements d’horaire, des 
appels pour tel ou tel besoin urgent, etc. 
n’hésitez pas à vous inscrire sur le listing 
prévu pour cela au secrétariat…



Séisme en Turquie et en Syrie : 2 fioretti… 
En Turquie, à Alexandrette (sud du pays), la cathédrale de l’Annonciation, 
principale église du vicariat apostolique d’Anatolie, a été entièrement détruite.  
Mais une statue de la Vierge Marie est restée debout au milieu des décombres ! 
« Maintenant, les pierres vivantes qui ont besoin d’attention sont ici, et avec 
l’aide de Dieu, nous pourrons tout reconstruire », a déclaré le père Antuan Ilgit, 
un prêtre jésuite turc, qui a partagé la photo sur son compte Facebook. 

 

En Syrie, du Carmel d’Alep. Mail reçu par une paroissienne qui a un lien de 
famille avec la Mère prieur signataire de ce mail : 
« Bien chers tous, 
Voici brièvement quelques nouvelles du tremblement de terre qui a secoué le 
sud de la Turquie (surtout) et la Syrie ce matin. Ici, nous l’avons senti très 
fort. Dans le monastère, quelques dégâts matériels mais pas grand-chose : la 
construction est solide. Les dégâts sont plus importants en ville, avec des 
effondrements d’immeubles, de minarets… Nous avons appris qu’un prêtre 
grec-catholique est sous les décombres d’un immeuble qui appartient à 
l’église grecque-catholique. Merci de prier pour lui. (NB  : il a été hélas retrouvé 
décédé… on peut toujours prier pour lui !) 

Dans toute la Syrie (surtout Alep, Hama, Lattaquié et le nord du pays) il y a, 
à cette heure, plus de 200 morts et plus de 665 blessés enregistrés. La terre 
tremble encore un peu, mais ce sont les contrecoups du violent séisme : 7, 9 
de magnitude ! Parmi nos connaissances, pas de victimes, grâce à Dieu mais 
les gens sont profondément choqués psychologiquement. 
Lorsque le tremblement de terre a commencé (4h15 ce matin, heure 
syrienne, soit 2h15 en France) j’étais en train de prier le chapelet donné par 
Benoît XVI, dans le préau car il pleuvait. Inutile de vous dire que je n’ai pas 
lâché le chapelet  ! Petit à petit, les sœurs sont sorties de leurs cellules, bien 
choquées elles aussi. 
Prions pour toutes les victimes et pour que cette épreuve nous rapproche 
tous de Dieu. C’est là le plus important ! 

Un petit sourire du ciel : en salle de récréation, nous avons une statue de St 
Charbel, à côté d’une autre, plus grande, de ND de Fatima. Après le séisme, 
nous avons trouvé Mar Charbel blotti contre sa Mère du ciel  !!! Je vous 
envoie les photos. Nous avons décrypté sans peine le message du saint 
ermite : nous réfugier toujours contre notre Mère Immaculée ! 
Sur ce, restons très unis et merci de vos prières.  

Sr A-Françoise de la Nativité »  

Le 14 février : Fête de St Cyrille et Méthode, saints patrons de l’Europe. 

Voici une prière que Benoit XVI avait 
prononcée lorsqu’il alla dans les 
Abruzzes (Italie) en avril 2019 suite à 
un tremblement de terre On peut la 
faire notre en mémoire des victimes du 
séisme qui a frappé la Turquie et la 
Syrie en ce début de mois de février : 
À Toi nous confions les victimes  
et leurs proches, 
Seigneur, en sachant que 
tu n’ôtes pas la vie à Tes fidèles, 
mais que tu la transformes, 
et au moment même 
où est détruite la demeure 
de notre exil sur la terre, 
Tu te préoccupes d’en préparer 
une éternelle et immortelle au Paradis 
Père Saint, Seigneur du ciel 
et de la terre, 
écoute le cri de douleur et d’espérance, 
qui s’élève de cette communauté 
durement éprouvée 
par le tremblement de terre! 
C’est le cri silencieux du sang 
de mères, de pères, de jeunes 
et également de petits innocents 
qui s’élève de cette terre. 
Ils ont été arrachés 
à l’affection de leurs proches, 
accueille-les tous 
dans ta paix, Seigneur, 
qui es le Dieu-avec-nous, 
l’Amour capable de donner la vie 
sans fin. 
Nous avons besoin de Toi 
et de Ta force, 
car nous nous sentons petits et fragiles 
face à la mort; 
Nous te prions, aide-nous, 
car seul Ton soutien 
peut nous relever et nous pousser 
à reprendre ensemble, 
en nous tenant avec confiance 
l’un l’autre par la main, 
le chemin de la vie. 
Nous te le demandons par Jésus Christ, 
notre Sauveur, en qui resplendit 
l’espérance 
de la bienheureuse résurrection. Amen ! 



 

C'étaient de purs enfants de Byzance, la capitale de l'Orient chrétien. 
Cyrille (né vers 827-828 à Thessalonique et décédé le 14 février 869 à Rome) et son 
frère Méthode, évêque de Sirmium (né vers 815-820 à Thessalonique et décédé le 6 
avril 885 en Grande Moravie, probablement à Velehrad), sont connus comme « les 
Apôtres des Slaves », c'est-à-dire ceux qui ont évangélisé les peuples slaves de 
l'Europe centrale. Ils ont été nommés par Jean Paul II co-patrons de l'Europe, avec 
saint Benoît, sainte Catherine de Sienne, sainte Brigitte de Suède, et Sœur Thérèse 
Bénédicte de la Croix - Sainte Édith Stein
Saint Jean Paul II leur a consacré une encyclique, « Slavorum apostoli », du 2 juin 
1985, qu’il conclut par une longue prière qui s’achève sur cette supplication qui n’a rien 
perdu de son actualité : 
« L’avenir ! Alors qu'il peut humainement paraître lourd de menaces et d'incertitudes, nous le déposons 
avec confiance entre tes mains, Père céleste, en invoquant pour lui l'intercession de la Mère de ton Fils et la 
Mère de l'Eglise, et celle de tes saints Apôtres Pierre et Paul, et des saints Benoît, Cyrille et Méthode, 
d'Augustin et Boniface et de tous les autres évangélisateurs de l'Europe qui, forts dans la foi, dans 
l'espérance et dans la charité, annoncèrent à nos Pères ton salut et ta paix, et qui, dans les peines des 
semailles spirituelles, commencèrent la construction de la civilisation de l'amour, de l'ordre nouveau fondé 
sur ta sainte loi et sur le secours de ta grâce qui, à la fin des temps, vivifiera tout et tous dans la Jérusalem 
céleste ».
Benoit XVI, déclara le 23/05/2011 en recevant le président de l'ex République yougoslave de Macédoine :
« Le témoignage et l'enseignement des saints Cyrille et Méthode sont encore actuels aussi bien pour ceux 
qui sont au service de l'Évangile que pour ceux qui sont appelés à gouverner le sort des nations ». « La vie 
de ces hommes fut entièrement consacrée à l'activité apostolique et l'intuition divine de rendre 
compréhensible et accessible le message de la Révélation aux populations fut un motif d'unité pour les 
traditions et cultures différentes ».
« En accueillant le dessein salvifique de Dieu, les peuples peuvent retrouver les fondements sur lesquels 
édifier les civilisations et les sociétés imprégnées de l'esprit de réconciliation et de coexistence pacifique ». 
Le pape estime qu'il «  ne peut y avoir d'unité réelle sans le respect pour la dignité de toute personne 
humaine et de ses droits inaliénables. L'Évangile du Christ – saints Cyrille et Méthode l'avaient bien compris 
– est capable d'illuminer chaque domaine et dimension de l'expérience humaine pour la rendre pleinement 
humaine. La Parole de Dieu appelle sans cesse à la conversion du cœur, afin que toute décision, tout choix 
soit purifiés d'intérêts égoïstes ». « Et c'est justement de cette conversion permanente à Dieu que l'on peut 
faire naître une humanité nouvelle », a souligné le pape.
14 FEVRIER : FETE de « SAINT VALENTIN » ....   MAIS QUI FUT CE SAINT ???? 

Au III ème siècle, la vertu de 
saint Valentin, prêtre, était si 
éclatante, et sa réputation si 
grande dans la ville de Rome, 
qu’elle vint à la connaissance de 
l’empereur Claude II, qui le fit 
arrêter, et, après l’avoir tenu deux 
jours en prison, chargé de fers, le 
fit amener devant son tribunal 
pour l’interroger. D’abord il lui dit, 
d’un ton de voix assez obligeant : 
« Pourquoi, Valentin, ne veux-tu 
pas jouir de notre amitié, et 
pourquoi veux-tu être ami de nos 
ennemis ? » Mais Valentin 

répondit généreusement : « Seigneur, si vous saviez le don de 
Dieu, vous seriez heureux et votre empire aussi ; vous 
rejetteriez le culte que vous rendez aux esprits immondes et à 
leurs idoles que vous adorez, et vous sauriez qu’il n’y a qu’un 
Dieu, qui a créé le ciel et la terre, et que Jésus-Christ est son 
Fils unique ». 
Un des juges, prenant la parole, demanda au Martyr ce qu’il 
pensait des dieux Jupiter et Mercure. « Qu’ils ont été des 

misérables et qu’ils ont passé toute leur vie dans les voluptés et 
les plaisirs du corps ». Là-dessus, celui qui l’avait interrogé 
s’écria que Valentin avait blasphémé contre les dieux et contre 
les gouverneurs de la république. Cependant le Saint 
entretenait l’empereur, qui l’écoutait volontiers et qui semblait 
avoir envie de se faire instruire de la vraie religion ; et il 
l’exhortait à faire pénitence pour le sang des chrétiens qu’il avait 
répandu, lui disant de croire en Jésus-Christ et de se faire 
baptiser, parce que ce serait pour lui un moyen de se sauver, 
d’accroître son empire et d’obtenir de grandes victoires contre 
ses ennemis.  
L’empereur, commençant déjà à se laisser persuader, dit à ceux 
qui l’entouraient : « Ecoutez la sainte doctrine que cet homme 
nous apprend ». Mais le préfet de la ville, Calpurnius, s’écria 
aussitôt : « Voyez-vous comment il séduit notre prince ! 
Quitterons-nous la religion que nos pères nous ont 
enseignée ? ». Claude, craignant que ces paroles n’excitassent 
quelque trouble ou quelque sédition dans la ville, abandonna le 
Martyr au préfet, qui le mit à l’heure même entre les mains du 
juge Astérius, pour être examiné et châtié comme un sacrilège. 
Celui-ci fit d’abord conduire le prisonnier en sa maison. Lorsque 
Valentin y entra, il éleva son cœur au ciel, et pria Dieu qu’il lui 
plût d’éclairer ceux qui marchaient dans les ténèbres de la 



gentilité, en leur faisant connaître Jésus-Christ la vraie lumière 
du monde. 
Astérius, qui entendait tout cela, dit à Valentin : « – J’admire 
beaucoup ta prudence ; mais comment peux-tu dire que Jésus-
Christ est la vraie lumière ? » « – Il n’est pas seulement », dit 
Valentin, « la vraie lumière, mais l’unique lumière qui éclaire 
tout homme venant en ce monde » « – Si cela est ainsi, dit 
Astérius, j’en ferai bientôt l’épreuve : j’ai ici une petite fille 
adoptive qui est aveugle depuis deux ans ; si tu peux la guérir 
et lui rendre la vue, je croirai que Jésus-Christ est la lumière et 
qu’il est Dieu, et je ferai tout ce que tu voudras ». La jeune fille 
fut donc amenée au Martyr, qui, lui mettant la main sur les yeux, 
fit cette prière : « Seigneur Jésus-Christ, qui êtes la vraie 
lumière, éclairez votre servante ». 
A ces paroles, elle reçut aussitôt la vue, et Astérius et sa 
femme, se jetant aux pieds de leur bienfaiteur, le supplièrent, 
puisqu’ils avaient obtenu par sa faveur la connaissance de 
Jésus-Christ, de leur dire ce qu’ils devaient faire pour se sauver. 
Le Saint leur commanda de briser toutes les idoles qu’ils 
avaient, de jeûner trois jours, de pardonner à tous ceux qui les 
avaient offensés, et enfin de se faire baptiser, leur assurant que, 
par ce moyen, ils seraient sauvés. Astérius fit tout ce qui lui 
avait été commandé, délivra les chrétiens qu’il tenait 
prisonniers, et fut baptisé avec toute sa famille, qui était 
composée de quarante-six personnes. 
L’empereur, averti de ce changement, craignit quelque sédition 
dans Rome, et, par raison d’Etat, il fit prendre Astérius et tous 
ceux qui avaient été baptisés, puis les fit mettre à mort par 
diverses sortes de tourments.  
Pour Valentin, le père et le maître de ces bienheureux enfants 
et disciples, après avoir été longtemps en une étroite prison, il 
fut battu et brisé avec des bâtons noueux ; enfin, l’an 268, le 
14  février, il fut décapité sur la voie Flaminienne, où, 
depuis, le pape Jean Ier fit bâtir une église sous son invocation 

près du Ponte-Mole. Cette église ayant été ruinée, le pape 
Théodose en dédia une nouvelle, dont il ne reste plus de traces 
non plus. La porte appelée plus tard du Peuple portait 
anciennement le nom du saint Martyr. On garde la plus grande 
partie de ses reliques dans l’église de Sainte-Praxède. Les 
autres furent apportées en France, en l’église Saint-Pierre de 
Melun-sur-Seine, mais elles ne s’y trouvent plus aujourd’hui.  
Saint Valentin est nommé, avec la qualité d’illustre Martyr, dans 
le Sacramentaire de saint Grégoire, dans le Missel romain de 
Tommasi, dans les divers martyrologes et calendriers : les 
Anglais l’ont conservé dans le leur. 
Saint Valentin a été représenté : 1° tenant une épée et une 
palme, symboles de son martyre ; 2° guérissant la fille du 
juge Astérius. Cette circonstance de la guérison d’une jeune 
fille, et plus encore son nom de Valentin, qui signifie santé et 
vigueur, explique pourquoi les fiancés, les jeunes gens à 
marier, ceux qui craignent les atteintes de la peste, les 
personnes, enfin, qui sont sujettes à l’épilepsie et aux 
évanouissements se sont placés sous son patronage. 
Plusieurs siècles après sa mort, Valentin fut canonisé.  
La fête de la Saint-Valentin fut instituée pour contrer la 
Lupercalia, fête païenne donné le jour de la fertilité et dédiée à 
Lupercus, dieu des troupeaux et des bergers, et Junon, 
protectrice des femmes et du mariage romain. 
Une autre origine des festivités de la Saint-Valentin serait un 
proverbe du Moyen-Age usité en France et en Angleterre : "A la 
saint Valentin, les oiseaux commencent à roucouler" ! Il fut dit 
que chaque Valentin choisissait sa Valentine. Dès lors, saint 
Valentin fut revendiqué comme patron des amoureux, fiancés, 
jeunes gens et jeunes filles à marier. Les uns adressaient aux 
autres des lettres tendres et/ou moqueuses (et cela 
particulièrement en Angleterre) ... Aujourd’hui le commerce s’est 
aussi emparé de la chose.... 

18 FEVRIER : SAINTE BERNADETTE. 
Le 22 septembre 1909, le corps de Bernadette Soubirous fut exhumé pour la première 
« reconnaissance du corps » c’est-à-dire son identification légale et canonique dans le cadre du 
Procès en béatification. L’évêque de Nevers, le tribunal ecclésiastique, la Mère Générale, des 
médecins, des ouvriers maçons et menuisiers ainsi que le Maire de la ville et son premier adjoint 
sont présent. Une fois le cercueil ouvert, le corps de Bernadette apparût alors en parfait état de 
conservation, sans la moindre mauvaise odeur. 
Une seconde « reconnaissance du corps » eut lieu en 1919 dans des circonstances similaires. Le 
médecin présent constata là encore : « À l’ouverture du cercueil, le corps paraît absolument 
intact sans odeur. » 
En 1925, idem ! La nivernaise Sœur Marie Véronique qui fut présente lors d’une 3ème 
exhumation du corps de Sainte Bernadette a rapporté : « Au moment où on l’a sorti de son tombeau, il y avait des 
évêques, il y avait la police, il y avait des docteurs. Donc là, nous étions séparés, nous étions en haut et nous avons 
assisté à tout ça. Et le soir, on nous a donné la permission de voir le corps de Sainte Bernadette (…) j’ai pu baiser son 
pied. »  
Depuis 1925, le corps de Sainte Bernadette repose toujours intact dans une châsse de verre et de bronze dans la 
chapelle du couvent de Nevers où elle vécut religieuse après les apparitions de Notre Dame à Lourdes. 



Une des dernières paroles 
de Ste Bernadette avant son 
entrée au Ciel :  

« Que l’auteur de 
l’Imitation a donc raison 
d’enseigner qu’il ne faut 
pas attendre au dernier 
moment pour servir Dieu ! 
On est capable de si peu de 
chose ! » 


